
Si les vaches vertes et les 
champignons florifères made 
in Montbéliard réjouissent d~ 
puis quelque temps les Lud­
wigsbourgeois, les Montbéliar­
dais, eux, peuvent admirer le 
premier jardin de fleurs ba­
roque, une création de Ser­
vices verts de leu~ ville jumelle. 
3000 plants, mis en place en 
une journée par dix personnes. 
Quinze espèces, aux nuances 
de bleu, de rouge, de blanc, de 
jaune, d'orange et de violine, 
avec au centre, calligraphié, le 
" L " jaune, emblème baroque 
de Ludwigsburg. Floraison 
spectaculaire dans une s~ 
maine. 

CULTIVER 
LES ÉCHANGES 

Jeudi après-midi, Jean-Marc 
Becker, premier adjoint, et Phi­
fippe Deldicque, responsable 
des espaces vertes de Mont­
béliard, recevaient une déléga­
tion de Ludwigsburg : Bemd 
Wenger, responsable des Ser-

Griffé Ludwigsburg 

Premier jardin de fleurs baroque, créé par les Services verts de Ludwigsburg. {Photo« LE PAYS» - C. T.&) 

., .. ' '•, 
vices ·verts · ,et:-;;cfeux,. de ~Bès 

;agents, ainsi qu'Hartmut Klein, 
du service urbanisme. les 
échanges entre cités jumelées 
sont palpables. 

" La concrétisation des 
échanges existe aussi au ni-

. veau du décor . urbain, et 
ceci est très Intéressant», 
notait Jean-Marc Becker. De 
plus, les échanges entre ou­
vriers et techniciens des deux 
villes s'avèrent très fructueux : 
des fiens se sont même tissés 
au-delà des relations profes­
sionnelles. 

Après avoir découvert, en vrais 
végétaux «d'excellente pro­
duction montbéliél'daise », leur 
œuvre virtuelle, les Ludwigs- . 
bourgeois étaient conviés à 1.11 • 
itinéraire parsemé d'espaces 
verts, où ils allaient ,, glaner J 

beaucoup d'idéeS. Pélœ qu'en .. 
l'an 2000, ce soi1t eux 'qui au­
ront la charge du décor du 
carrefour de Ludwigsburg.~ 
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